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nouvelle infamie, a fait entendre une énergique protestation et d1onnél
le mot d'ordre qui servira de signe de ralliement au cours de la nou-
velle lutte qui s'engage dansle champ clos de l'école. En voici le
texte:

Le J)arstenent le l'ntdto bie de etcprov'ince 91jent
<le djýceter (plqu dè',nwaisiî e /l i u dn e l es esj,, pre l t
l'cue nèor.ile nee se doua Crua que~ danls la la»gule ngllli8e et qll'il
n'Y ara îpluts l,institueteurs-. bilitgues.

Il est évident que ie but poursutivi par le goavernieeit né'est pa
"ei alunent cltenseuý(pellent (le i «lq/las a5ffli iussi Élt«q< nn u

'u issur les lèývres (if, isttt r et (le nos efns
SVous drel nos<< ova le8 etïet de nèotre attache-

»t9nt inaltérable tà l« lang1ue an inet nous protestons contre. cee'
noutv< îles tyra nniîes qui cons.týituenýt une Im oscription, de giotre lnu
et unie violation. (le droits garnti pr la conisitiution et ls8 lois, dit

ATotre ïaice ct le droit <le consier-ver, (6iag e gloires et <le tra-
<litions que porte la lan çja# <le nos fic

Dans le calme <le l'eprit et la /ernice dt li<<ea nous (l<s<cedoïls
dains larene oil la surviv«nuce (le ntotre race e st l'en}eu. N'ous lutte-,
'rons pour notre 2i'sî c atîonafl<, <1) »4c',s <le <0?l)0 f/e et <le ceonôtuo 1<
ce, louse reculeronès derai <«tiuatacîîvpu trans w ttr if l. o'

<lîcedatsle elo'.r parler <le t'ace vec le noble ide'l q'l comu-

SVous Croyions que le sel<ndsn olide sar lequîel p isiu-
pose r luaJnpeaw est le resp< et de s dro'(its de l oric6's.L'ni
n <ionuile nle êaretrte é(P'/i6 sulrueutdsf ls au i j,,<jt

îles plus- /'orts.
J)D nsues violente s. conmme celle<s 9ui rice»<t e't<piîs<

lite"' ditntie(le /e< 'n/nor/te' et n ir ir là w <nie «'I j1< O/ op k <e
notre cominitine p<ît:ie.

YVous eilu/ u à tou<s les <1</enseors (le l'ordre et <le lî justice
1)(?(/ /)roll l<L'oir /'li,îeuon ie qulei do'it réqu er iceqs.

Comme le fait remarquer la résolution ci-dessus, l'enseignement
dans les écoles primaires et l'école normale. conformément aul nlou-
veau prag-ramrne, ne doit être donné qu'en anglais. Nous n'insiste-
rons pas sur ce que renferme d'abusif et de faux à divers point dle
vue cet étrange décret. Cela saute aux yeux. Nous ajouterons seule-
ment quelques renseignements sur les écoles normales. Jusqu'à lli
ver dernier le Manitoba avait quatre écoles normtales bilingues: une
franqaise à Saint-Boniface, une polonaise à MWinnipeg, une ruthène à
trandon et une allemande à Mlorden. Elles ont été abolies toutes


